
C’est toujours toi
Une chanson que je traîne depuis un certain temps. Les premières images me 
sont venues un jour assis dans une gare en Belgique regardant un passager 
laissant sa bien-aimée et lui chuchotter à l’oreille que rien ne changerait peu 
importe le temps qu’il serait parti.

J’ pouvais pas te toucher, j’ pouvais plus trouver la clé :
Je marchais comme un vieux chat dans la nuit.
Dans mes murs de silence, je jouais les souris qui dansent
Je chantais à la lune.   C’est toi que j’ lui promis…

Et le temps coule et coule sans jamais s’arrêter 
C’est toujours toi, c’est toujours toi…
Le temps coule et coule sous mes pieds, sous mes pieds
C’est toujours toi qui m’aide à l’oublier!

Trop vieux pour arriver, trop jeune pour m’en aller
Je regardais monter les passagers…
J’ai ouvert le carnet à la page des regrets
Et j’ai relu tout c’ qu’on n’ s’est jamais fait

Et le temps coule et coule sans jamais s’arrêter 
C’est toujours toi, c’est toujours toi…
Le temps coule et coule sous mes pieds, sous mes pieds
C’est toujours toi qui m’aide à l’oublier!

Trop bien pour arrêter, trop mal pour continuer,
Je voguais entre le sable et la mer.
J’ai ouvert ta valise que j’avais bourrée de bêtises
Et j’ai fermé la porte tout doux derrière…

Et le temps coule et coule sans jamais s’arrêter 
C’est toujours toi, c’est toujours toi…
Le temps coule et coule sous mes pieds, sous mes pieds
C’est toujours toi qui m’aide à l’oublier!
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